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COMPTE RENDU
XXVIIe réunion du Groupe de travail sur les ressources génétiques forestières
Commission des forêts pour l’Amérique du Nord (ONU/FAO)
Québec (Québec), Canada
18 au 21 septembre 2003
18-19 septembre
Excursion
Jean Beaulieu dirige une excursion très intéressante et bien organisée (ANNEXE A).
20 septembre
Mots de bienvenue et d'ouverture
Le président, Jean Beaulieu, ouvre la XXVIIe réunion de travail du Groupe de travail sur les ressources génétiques forestières (GTRGF) de la Commission des forêts pour l'Amérique du Nord (CFAN) à 9 h.
Composition du groupe de travail
La liste des délégués et des observateurs officiels est présentée à l'ANNEXE B. Tous les délégués des États-Unis et du Mexique y sont : Beaulieu, García, Ledig, Loo, Sáenz, St.Clair, Schmidtling et Vargas. Bien qu'officiellement à la retraite, Ron Schmidtling pourrait demeurer un délégué quelques années de plus, avec l'appui du directeur de la Southern Station de l'U.S. Forest Service (USFS). Alvin Yanchuk du Canada est présent à titre d'observateur officiel.
Adoption de l'ordre du jour
Jean Beaulieu présente l'ordre du jour. Brad St.Clair propose que l'on réserve du temps pour discuter de l'herbier de Critchfield et d'un essai menacé d'ifs de l'Ouest. Après ajout de ces points, les membres approuvent l'ordre du jour (ANNEXE C).
Compte rendu de la dernière réunion
On demande s'il y a des commentaires au sujet du compte rendu de la XXVIe réunion. Aucune modification n'étant demandée, le compte rendu est accepté tel quel.
Rapports nationaux
Judy Loo présente le rapport national du Canada (ANNEXE D). Les différends commerciaux font encore beaucoup la manchette au Canada. Un intérêt notable du programme Forêt 2020 est le reboisement de terres agricoles abandonnées pour le piégeage de carbone et la production de fibres. Une bonne partie de ces terres seront plantées en peupliers, particulièrement dans l'Ouest.
Des changements administratifs majeurs sont en cours. Yvan Hardy abandonne son poste de chef du Service canadien des forêts (SCF) dans quelques jours, à la fin du Congrès forestier mondial, pour devenir scientifique principal, nouveau poste créé spécialement pour lui. Brian Emmett, de l'Agence canadienne de développement international, le remplacera. L'adjoint de M. Hardy, Gordon Miller, deviendra directeur général du Centre de foresterie du Nord.
Il semblerait qu'on veuille appuyer davantage les activités internationales et donner une orientation plus politique, moins scientifique, au SCF.
Au Québec, un gouvernement de centre-droite a été élu, ce qui pourrait entraîner la privatisation de certaines activités. Sous la pression du public, on s'intéresse beaucoup aux pratiques forestières dans la zone boréale depuis la parution d'un documentaire du chanteur populaire Richard Desjardins dénonçant les pratiques inappropriées. Toutefois, une étude de Don Lester et de Narinder Dhir juge bonne la conservation des ressources génétiques dans la province.
L'industrie semble intensifier ses pratiques d'aménagement au Nouveau-Brunswick, et les normes concernant le transfert des sources de semences ont été révisées en Colombie-Britannique.
Brad St.Clair présente le rapport national des États-Unis (ANNEXE E). Au niveau fédéral, le chef de l'USFS, Dale Bosworth, a cerné quatre sujets de préoccupation majeurs : le feu, la fragmentation, les espèces envahissantes et les activités récréatives non contrôlées. Les trois premières, au moins, en particulier la fragmentation et les espèces envahissantes, sont préoccupantes pour la conservation des ressources génétiques forestières. Le président Bush a lancé la Healthy Forests Initiative pour tenter de réduire la vulnérabilité au feu, aux maladies et aux insectes au moyen d'éclaircies.
À l'USFS, comme la plantation est en baisse, l'amélioration des arbres est devenue moins prioritaire. Font exception les activités d'amélioration de la résistance aux ravageurs qui continuent d'avoir la cote. Sauf, dans ce domaine, les généticiens régionaux se réorientent vers la restauration. On se contente d'entretenir les vergers à graines et les tests de descendances. Bien que la recherche en génétique moléculaire se poursuive, la biotechnologie est absente dans l'aménagement.
Dans son rapport verbal, Brad passe en revue la structure et le rôle de l'USFS. Au sein de la direction de la recherche, la Northeastern Station reprend lentement certaines activités en génétique forestière, surtout dans le domaine des espèces envahissantes.
Francisco García présente le rapport national du Mexique (ANNEXE F). La Comisión Nacional Forestal (CONAFOR) a indiqué ses grandes priorités : les ressources biologiques, le feu, les plantations commerciales et, à l'avenir, la biotechnologie. En fait, la CONAFOR travaille sur un document stratégique pour un programme national de gestion des ressources biologiques forestières. Ce programme englobera tout, depuis la microflore et microfaune jusqu'aux ressources génétiques des arbres forestiers.
Les problèmes majeurs reconnus par le nouveau gouvernement comprennent, entre autres, les coupes illégales, le feu, la surréglementation, le manque de coordination interinstitutionnelle et le financement insuffisant. Une nouvelle loi générale pour le développement forestier durable transférera la responsabilité réelle des forêts aux gouvernements des États, une forme de « fédéralisme forestier ».
M. García est d'avis que la participation de notre groupe pourrait avoir un impact important. Il importe de trouver un juste équilibre entre la conservation et l'utilisation durable. Les intérêts nationaux et les objectifs du Programa Nacional de Reforestación (PRONARES) devraient être pris en considération dans les idées, les actions et les tâches du Groupe. Notre travail pourrait être facilité par un nouvel accord entre le secrétaire Veneman (USDA) et le Secretaría del Medio Ambiente y Recursos Naturales (SEMARNAT) sur la biotechnologie, qui couvre la biotechnologie forestière. Cet accord pourrait découler des préoccupations concernant la biosécurité. Jesús Vargas demande si l'échange de ressources génétiques pourrait être affecté. M. García répond qu'il faudrait l'informer de toute difficulté que nous pourrions avoir en matière d'échange de ressources génétiques à des fins scientifiques. Les problèmes liés aux échanges ont trait à la démonstration d'avantages mutuels pour les pays participants et à l'application de deux codes juridiques pour les brevets et la protection des végétaux – les échanges sont un sujet de négociation.
La CONAFOR a aussi établi des accords généraux de collaboration avec l'Université d'Alberta, l'Université Laval, le Centro Agrónomico Tropical de Investigación y Enseñanza (CATIE) du Costa Rica, 27 organismes de recherche–développement mexicains, l'USFS et le SCF. Judy Loo et Jean Beaulieu demandent qui a signé dans le cas du SCF; la portée n'est pas la même si c'est la direction des politiques ou celle de la recherche. M. García répond que les accords sont avec la direction de la recherche.
Cette année, la CONAFOR et le Consejo Nacional de Ciencia y Tecnología (CONACYT) se sont entendus sur un financement sectoriel pour les subventions de recherche–développement touchant les forêts. C'est la première fois que la foresterie est prise en compte dans le financement sectoriel. Par le passé, elle a toujours eu à compétitionner avec de nombreux autres intérêts. La CONAFOR et le CONACYT ont également lancé un programme de bourses d'études à l'étranger dont pourront profiter 50 étudiants. Les premières bourses ont été attribuées à deux étudiants, dont le mari de Virginia Jacob Cervantes (Marcos) pour étudier à l'Université d'Alberta.
Un autre accord a été signé entre la CONAFOR et l'University of California Institute for México and the United States (UC MEXUS). Il crée un sous-comité sur les ressources forestières à cette université.
Sur le plan du fonctionnement, M. García annonce que Manuel Reed Segovia a été nommé directeur général de la CONAFOR, en remplacement d'Alberto Cárdenas-Jiménez qui a été promu au poste de secrétaire général responsable du SEMARNAT. M. García dit que le Groupe pourrait jouer un rôle utile dans la création d'un mécanisme national de discussion et de communication sur les ressources génétiques forestières. Il assure que la CONAFOR fournira des fonds pour la participation d'au moins deux délégués aux réunions du Groupe. Il affirme qu'à titre de représentante officielle du Mexique au sein du Groupe, la CONAFOR assurera tous les aspects logistiques, y compris les services de traduction de nos comptes rendus et autres documents. Il propose que nous fassions coïncider notre prochaine réunion avec le premier congrès forestier national du Mexique, qui doit se tenir à Guadalajara en août ou octobre 2004, et que nous présentions deux communications à ce congrès.
Au cours de la discussion qui suit, Cuauhtémoc Sáenz mentionne que le programme du CONACYT pour le secteur forestier représentait une nette amélioration. Comme la foresterie devait auparavant compétitionner avec l'agriculture et la biologie pour les subventions, dit-il, elle en recevait très peu. À son avis, les nouvelles bourses du CONACYT devraient contribuer à renforcer la communauté de la recherche forestière au Mexique, qui n'est pas assez importante pour traiter tous les problèmes du secteur forestier. Jesús Vargas fait observer que c'est bien de former plus de spécialistes des forêts, mais demande qui va les engager au Mexique – la prochaine étape est de bâtir l'infrastructure. M. García répond que le pays doit s'attaquer au problème de la formation, tout en sachant que derrière chaque problème s'en cachent trois autres. Le Mexique ne peut se permettre d'être pessimiste, ajoute-t-il, même si 17 % des étudiants mexicains qui vont à l'étranger ne reviennent pas. Jesús Vargas répond que 17 %, c'est déjà un progrès. 

Judy Loo craint qu'il soit inapproprié de mettre l'accent sur la biotechnologie. Elle dit que l'effort important consacré à la biotechnologie au SCF n'est ni clairement justifié ni clairement ciblé quant aux résultats attendus. Une longue discussion suit sur le rôle de la biotechnologie et la nécessité de la greffer à une infrastructure de recherche appropriée, qui avait traditionnellement comme base l'amélioration génétique, la biotechnologie n'étant qu'un ensemble d'outils. M. García se dit du même avis, mais ajoute qu'il faut préparer l'avenir. Le Sénat examine actuellement les lois régissant les organismes transgéniques, et la CONAFOR a identifié les scientifiques déjà engagés en biotechnologie et ceux qui seraient intéressés à travailler dans ce domaine; elle a l'intention de les convoquer tous à une réunion très prochainement. Judy Loo dit espérer qu'il n'y aura pas seulement des personnes en biotechnologie à cette réunion – qu'il y aura aussi des personnes qui connaissent bien l'ensemble de la stratégie d'amélioration génétique et l'application de la génétique en foresterie.
Rapports sur les différentes tâches
Tâche 29 – Approfondir les connaissances taxinomiques sur les épinettes de l’Amérique du Nord afin de contribuer à leur utilisation et à leur conservation. Tom Ledig présente un rapport sur la tâche. Les deux articles sur la phylogenèse des épinettes du Sud-Ouest de l'Amérique du Nord ont été combinés, et l'article résultant a été soumis à SYSTEMATIC BOTANY. Le travail de laboratoire sur l'épinette de Brewer, l'épinette bleue et l'épinette d'Engelmann est terminé, mais aucun progrès n'a été accompli relativement à la publication des résultats. Des graines provenant de plusieurs populations d'épinettes mexicaines ont été envoyées à Jean Beaulieu aux fins de la tâche 49. Une partie des graines que possède encore l'Institute of Forest Genetics (IFG) seront analysées par électrophorèse, car il n'existe pas d'information sur la diversité génétique de 17 des populations ajoutées à la banque de graines depuis la première publication sur l'épinette de Chihuahua en 1997. Une étude du système de reproduction de ces 17 populations est prévue, mais elle ne sera pas terminée avant deux ans.
Aucun progrès n'a été accompli en matière d'établissement de plantations. Cuauhtémoc Sáenz a besoin de quelques échantillons pour des plantations expérimentales au Michoacan en préparation pour des essais de plus grande ampleur. Tom Ledig et lui prendront des arrangements à ce sujet au cours des prochains mois.
Tom Ledig rend compte des réalisations dans le cadre de la subvention de l'UC MEXUS, entre autres une excursion exploratoire avec Steve Jackson et Celestino Flores en septembre 2003 dans le Nord du Mexique pour chercher des populations d'épinettes mexicaines, des étangs ou lacs pouvant fournir des données polliniques sur l'épinette et des débris accumulés par des néotomes pouvant fournir des données macrofossiles. Le rapport final à l'UC MEXUS et le rapport de Celestino sur l'exploration réussie mais futile du sommet de la Sierra Potrero de Abrego sont annexés (ANNEXE G).
La tâche est maintenue jusqu'à la prochaine réunion.
Membres : Beaulieu (Canada), Vargas (Mexique), Ledig – président (États-Unis)
Tâche 30 – Évaluer la structure génétique des pins mexicains afin de contribuer à leur conservation et à leur utilisation judicieuse. Tom Ledig signale qu'aucun progrès n'a été fait dans la rédaction d'un rapport sur les résultats du travail sur le complexe Pinus ayacahuite-strobiformis-flexilis depuis la dernière réunion. 

La tâche est maintenue jusqu'à la prochaine réunion.
Membres : Beaulieu (Canada), Vargas (Mexique), Ledig – président (États-Unis)
Tâche 31 – Élaborer un guide à l’intention des étudiants et scientifiques mexicains sur les possibilités de formation au Canada et aux États‑Unis et chercher de nouvelles façons d’accroître la formation en génétique forestière et en amélioration des arbres dans les laboratoires universitaires et les stations expérimentales gouvernementales. Brad St.Clair présente une démonstration de l'utilisation du répertoire se trouvant dans le site Web du Groupe (ANNEXE H). Cuauhtémoc Sáenz dit que le répertoire serait plus utile s'il était accessible par des liens à partir d'autres sites. Francisco García promet d'ajouter un lien dans le site de la CONAFOR (conafor.gob.mx) sous Investigaciónes y Desarrollo.
Brad St. Clair propose de faire passer les mises à jour sous la tâche 38, qui porte sur le site Web, et de mettre fin à la tâche 31. Les membres étant d'accord, la tâche est déclarée terminée.
Membres : St.Clair – président (États-Unis), Jaquish (Canada), Sáenz (Mexique)
Vu la décision prise concernant la tâche 31, Cuauhtémoc Sáenz dit qu'il serait logique de discuter immédiatement de la tâche 38, et sa suggestion est acceptée. 

Tâche 38 – Créer une page Internet pour élargir les contacts entre chercheurs, améliorer les communications relatives aux activités du GTRGF et coordonner les recherches sur les ressources génétiques forestières du Mexique.
Brad St.Clair suggère l'ajout d'une catégorie de liens dans notre site Web pour attirer l'attention sur d'autres éléments d'intérêt, comme des réunions ou des rapports sur nos réalisations. Jean Beaulieu déterminera si c'est possible.
Ron Schmidtling fait remarquer que les rapports nationaux contiennent des renseignements intéressants et demande s'ils pourraient être diffusés dans le site. Jesús Vargas propose que nous en fassions la recommandation au Bureau des suppléants du CFAN. Francisco García dit être d'accord. Il demande qu'on l'informe si jamais le Bureau s'y oppose. Une discussion suit sur la nécessité ou non de d'obtenir la permission des organismes nationaux concernés pour la diffusion des rapports et sur les conséquences pour la tenue de discussions franches sur les problèmes nationaux. M. García insiste pour dire que les rapports présentent un grand intérêt même s'ils doivent être autorisés avant leur diffusion. Les membres approuvent la diffusion sur le Web des rapports nationaux, mais celui du Mexique devra d'abord être autorisé par le représentant de la CONAFOR au Bureau des suppléants de la CFAN.
Comme la nature de la tâche a été modifiée, Tom Ledig propose d'en modifier le libellé : Tâche 38 – Tenir à jour une page Internet pour élargir les contacts et améliorer les communications relatives aux activités du Groupe de travail sur les ressources génétiques forestières.
Les membres acceptent le nouveau libellé, et la tâche est maintenue. Brad St.Clair et Francisco García remplaceront respectivement Tom Ledig et Jesús Vargas comme membres.
Membres : St.Clair (États-Unis), Beaulieu – président (Canada), García (Mexique)
Tâche 32 – Fournir au Mexique l’expertise que possèdent le Canada et les États‑Unis en génétique forestière et en amélioration des arbres en encourageant les échanges intergouvernementaux de scientifiques. Comme elle l'avait promis à la XXVIe réunion, Judy Loo a demandé et obtenu une liste de spécialistes hispanophones de l'Agence canadienne de développement international. Malheureusement, ces spécialistes ne sont pas répertoriés par domaine de compétence. Tom Ledig signale que Cathy Karr du bureau international de l'USFS met à jour ou compile une telle liste aux États-Unis, mais que cette liste n'est pas encore disponible.
Jesús Vargas mentionne que le CONACYT et la National Science Foundation (NSF) des États-Unis avaient un programme conjoint pour identifier les professeurs de haut niveau aux États-Unis pouvant être intéressés à prendre un congé sabbatique pour dispenser des cours particuliers à certaines universités du Mexique. Francisco García indique que la CONAFOR pourrait avoir un programme pour des échanges de boursiers postdoctoraux l'an prochain. Il mentionne également que la CONAFOR possède un document provisoire provenant d'une réunion sur la gestion des ressources génétiques forestières qui contient une liste d'idées et de domaines où l'on manquait de compétences.
Certains membres s'entendent pour dire que le libellé de la tâche devrait être plus précis et proposent le libellé suivant : Tâche 32 – Identifier les scientifiques compétents en génétique forestière et en amélioration des arbres au Canada et aux États-Unis et encourager l'envoi de ces scientifiques au Mexique. Les membres acceptent le nouveau libellé, et la tâche est maintenue.
Membres : Vargas, Sáenz et Vera (Mexique), Loo – présidente (Canada), Schmidtling (États-Unis)
Tâche 39 – Coordonner une étude détaillée pour clarifier l’évolution, les relations taxinomiques, la structure génétique et l’écologie des populations des pins pignons du Mexique et collaborer avec la population locale à la recherche de solutions biologiquement, socialement et économiquement acceptables pour la conservation. Judy Loo signale que Carlos Ramírez, étudiant gradué travaillant sur Pinus pinceana à l'Université du Nouveau-Brunswick (UNB), avait beaucoup de difficulté à faire germer les graines. Il a découvert qu'il réussissait à les faire germer lorsqu'il en retirait préalablement le tégument. Les cônes étant déjà ouverts lorsque les graines ont été recoltées, il est possible que les graines récoltées tardivement entrent en dormance profonde. M. Ramírez, qui sera alors au Mexique, récoltera des graines en septembre et en octobre pour déterminer si le moment de la récolte influe sur le pouvoir germinatif. Les problèmes de germination ont retardé ses études doctorales; M. Ramírez a déjà passé deux ans à l'UNB, mais il a toujours l'intention de caractériser les populations par analyse des isozymes à 23 locus et il a réalisé des extractions d'ADN pour l'analyse de microsatellites.
Il y a trois semaines, le CONACYT a officiellement annoncé qu'elle finançait, à hauteur de 2,6 millions de pesos pour quatre ans, la proposition présentée l'an dernier. La part réservée aux études génétiques est d'environ 660 000 pesos. Les fonds seront administrés par Miguel Capó à l'Universidad Autónoma Agraria Antonio Narro (UAAAN). La bourse du CONACYT obtenue par Carlos Ramírez pour ses études à l'UNB n'est pas comprise dans ce financement.
Francisco García attire l'attention sur la nécessité de justifier socialement ou économiquement l'étude afin d'être en mesure de répondre à ceux qui voudraient savoir pourquoi le Groupe étudie une espèce présentant si peu d'intérêt en foresterie.
La tâche 39 est maintenue.
Membres : Capó (Mexique), Ledig (États-Unis), Loo – présidente (Canada)
Tâche 41 – Favoriser la conservation des taxons d’épinettes menacés au Mexique et dans le Sud‑Ouest des États‑Unis en faisant connaître leur situation au public et en formulant des recommandations pour l’aménagement durable des écosystèmes à épinettes aux organismes gouvernementaux et organisations non gouvernementales nationales et internationales appropriées. Tom Ledig dit que rien n'a été fait pour faire avancer cette tâche et que celle-ci a peut-être été adoptée prématurément. Toutefois, les membres décident qu'elle devrait être maintenue.
Membres : Jaquish et Loo (Canada), Ledig – président (États-Unis), Vargas (Mexique)

Tâche 42 – Coordonner une étude sur la taxinomie, la structure génétique et l’évolution des espèces nord-américaines de Douglas taxifolié, en particulier celles du Mexique, en vue de contribuer à leur utilisation et à leur conservation. Jesús Vargas passe en revue les progrès accomplis. Les résultats doivent être communiqués lors du symposium se tenant le lendemain (21 septembre 2003). Lors de ses travaux sur le terrain, l'équipe de M. Vargas a échantillonné de nouveaux peuplements de douglas et elle essaie de cartographier toutes les populations du Mexique. Une deuxième proposition ciblant le centre du pays (Veracruz, Querétaro, Hidalgo et Tlaxcala) a été préparée, et une demande de financement a été adressée à l'Instituto Nacional de Investigaciónes Forestales y Agropecuarias (INIFAP).
Francisco García demande quel sens a le mot « utilisation » dans la description de la tâche et ce que fait le Groupe à ce chapitre. Tom Ledig l'interrompt pour dire que le douglas est exploitable pour son bois et présente donc un intérêt économique pour le Mexique, mais que ce n'était pas l'unique préoccupation du Groupe. Les tâches du Groupe ont généralement trait à des espèces ou à des genres qui intéressent les trois pays membres de la CFAN, bien qu'il ne soit pas toujours possible d'arriver à un équilibre exact. Les taxons tels que les épinettes mexicaines (tâche 29), le complexe Pinus ayacahuite-strobiformis-flexilis (tâche 30) et les douglas représentent des ressources génétiques d'intérêt potentiel pour le Canada et les États-Unis. Ils font aussi partie du patrimoine naturel du Mexique. M. Ledig rappelle ensuite l'histoire du Groupe, notant qu'en 1993, le Comité des suppléants (devenu le Bureau des suppléants) nous avait informé que, selon lui, un groupe d'étude sur l'amélioration génétique des arbres forestiers (nom de notre groupe jusqu'en 1993) était un anachronisme et nous a, pour ainsi dire, demandé de donner la priorité à la conservation. Brad St.Clair fait valoir que nous nous intéressons plus à la conservation qu'à l'utilisation et que les valeurs écologiques et esthétiques peuvent être tout aussi importantes que les valeurs économiques. Judy Loo dit qu'en fin de compte ces valeurs sont interreliées. 

La tâche 42 est maintenue.
Membres : Jaquish (Canada), St.Clair (États-Unis), Vargas – président (Mexique)
Francisco García mentionne avoir lu récemment le dernier compte rendu du Groupe et avoir été attristé d'apprendre l'abandon de la tâche 43 – Organiser un symposium sur la biologie et la conservation en Basse‑Californie et trouver une maison d’édition pour publier les communications. Il a communiqué avec Alfredo Cota-Serrano, qui travaille maintenant pour la CONAFOR, et celui-ci s'est dit toujours disposé à assurer la logistique pour la réunion. Tom Ledig admet que le symposium est une excellente idée, mais il estime ne pouvoir s'engager à travailler à sa réalisation en raison d'autres priorités et de son intention de prendre sa retraite d'ici deux ou trois ans. Il rappelle que la tâche était son idée et qu'il lui revenait logiquement de la mener à bien, vu ses champs de recherche et la proximité de la Basse-Californie par rapport à son lieu de résidence, mais il se dit tout à fait disposé à passer les commandes à un autre membre qui voudrait reprendre cette tâche et la présider. Personne ne se porte volontaire. Jesús Vargas mentionne qu'un atelier sur l'île Guadalupe aura lieu à Ensenada, en Basse-Californie, en décembre. La tâche n'est pas reprise.
Tâche 44 – Créer une bibliographie comportant des résumés des mémoires d’étudiants de premier et de deuxième cycle sur la génétique, l’écologie et la biogéographie des espèces ligneuses et semi-ligneuses du Mexique ainsi que des communautés végétales où elles sont présentes et rendre l’information accessible par l’Internet. Tom Ledig déclare que tous les résumés des thèses sur la génétique forestière de l'Universidad Autónoma Chapingo (UAC) ont été traduits, ce qui représente à peu près la moitié du matériel trouvé par Javier López et Cuauhtémoc Sáenz, et qu'on s'attaquera aux résumés de l'Universidad Autónoma Agraria Antonio Narro (UAAAN), de l'Universidad Nacional Autónoma de México (UNAM) et du Colegio de Postgraduados en Ciencias Agricolas (CP) au cours de l'hiver. Il aurait besoin de fonds pour accélérer la traduction et en demandera au Bureau des suppléants si les membres sont d'accord. Il fait remarquer que les thèses trouvées jusqu'ici sont toutes dans le domaine de la génétique forestière, mais que des thèses portant sur la structure des communautés, la biogéographie et la paléoécologie seraient encore plus utiles pour ceux qui veulent entreprendre des recherches sur les arbres forestiers ou interpréter des résultats. Il a l'intention de proposer à Javier López de recruter un étudiant pour l'aider à trouver ces thèses et de demander une aide financière au Bureau des suppléants à cette fin. Judy Loo parlera à Consuelo Bonfil au sujet des thèses de l'UNAM.
Tom Ledig demande l'avis des membres sur la façon de présenter l'information dans Internet. Tous estiment que l'information devrait être fournie en espagnol et en anglais. Toutefois, aucune décision n'est prise relativement à l'endroit où elle devrait être présentée : directement dans le site Web du Groupe ou dans celui de l'IFG avec un lien y menant dans notre site.
La tâche 44 est maintenue.
Membres : Ledig – président (États-Unis), Loo (Canada), López et Sáenz (Mexique)
Tâche 45 – Examiner les indicateurs génétiques de la diversité et formuler des recommandations concernant leur applicabilité. Judy Loo déclare n'être au courant d'aucun suivi à l'évaluation des critères et indicateurs à l'ejido el Largo (Chihuahua). En conséquence, elle estime qu'il serait approprié de mettre fin à la tâche plutôt que de la maintenir indéfiniment. Les membres conviennent qu'une nouvelle tâche pourrait être créée si notre participation était de nouveau sollicitée.
La tâche 45 est déclarée terminée.
Membres : Loo – présidente (Canada), St.Clair (États-Unis), Vargas (Mexique)
Tâche 46 – Étudier les variations liées à l'altitude et aux caractéristiques géographiques chez Pinus pseudostrobus afin d'aider à définir des zones de production de graines et de favoriser la conservation des ressources génétiques. Cuauhtemoc Sáenz présente un rapport écrit (ANNEXE I) et passe en revue les premiers résultats d'essais sur le terrain en conditions semblables de Pinus pseudostrobus et de P. oocarpa. Il propose d'élargir la tâche pour inclure P. oocarpa et P. michoacana. Sans être en désaccord, Jesús Vargas fait remarquer que le libellé de la tâche est trop large sur le plan géographique. Les trois espèces ont une aire s'étendant de l'Amérique centrale au centre ou au Nord du Mexique, mais le projet couvre seulement l'État de Michoacan. Compte tenu de ces commentaires, les membres s'entendent sur le nouveau libellé suivant : 

Tâche 46 – Étudier les variations liées à l'altitude et aux caractéristiques géographiques chez Pinus pseudostrobus, P. oocarpa et P. michoacana afin d'aider à définir des zones de production de graines et de favoriser la conservation des ressources génétiques dans l'État de Michoacan.
La tâche est maintenue.
Membres : Jaquish (Canada), Sáenz – président (Mexique), St.Clair (États-Unis)
Tâche 47 – Publier une série de notes de cours en espagnol et en anglais sur la génétique de la conservation des ressources forestières. Judy Loo déclare ne pas avoir encore mis au propre ses notes pour les fournir aux membres. Toutefois, comme elle donnera le cours à l'UNB dans quelques mois, puis au Colegio de Postgraduados au cours de l'été 2004, elle devra s'y attaquer bientôt. Elle prévoit donc envoyer les notes par courriel aux membres d'ici la fin de novembre.
La tâche est maintenue.
Membres : Loo – présidente (Canada), Vargas (Mexique), Ledig (États-Unis)
Tâche 48 – Revoir le Manejo de Recursos Genéticos Forestales et publier une édition révisée. Divers membres rendent compte des discussions sur la révision avec les auteurs des textes de la première édition. Tom Ledig déclare que lui-même, Tom Conkle, Jay Kitzmiller et Jim Jenkinson pensent que leurs textes peuvent être republiés sans mise à jour. Il pourrait en être autrement dans le cas de l'article de Maria Magallanes sur la culture de tissus, car les progrès sont rapides dans ce domaine. Tom tentera de communiquer avec elle pour obtenir son avis. Il n'a pas réussi à contacter Glenn Furnier, mais il essaiera à nouveau de le joindre. Cuauhtemoc Sáenz ne pense pas que l'article de Conkle, qu'il a lu, ait besoin d'être modifié, mais il aimerait ajouter un article dans lequel l'État de México serait utilisé comme exemple pour recommander une division plus fine des zones semencières. Judy Loo a parlé à B. S. P. Wang; celui-ci est d'avis que son article est dépassé depuis la publication d'un nouveau livre sur le traitement et la conservation des graines. Judy Loo le recontactera pour lui demander ce qu'il veut faire concernant son article dans le guide révisé.
Tom Ledig dit qu'il demandera des fonds au Bureau des suppléants pour republier l'ouvrage lorsque Jesús Vargas lui aura fourni une estimation du coût. La tâche est maintenue.
Membres : Beaulieu (Canada), Vargas – président (Mexique), St.Clair (États-Unis)
Tâche 49 – Déterminer quels marqueurs d'ADN peuvent aider à clarifier la phylogenèse des conifères mexicains. Jean Beaulieu passe en revue les résultats préliminaires. On n'a pas encore fait germer toutes les graines d'épinettes mexicaines fournies par l'IFG. Toutefois, aucune variation n'a été trouvée chez l'épinette mexicaine (Picea mexicana), l'épinette de Martínez et l'épinette de Chihuahua pour quatre marqueurs mitochondriaux connus pour leur variabilité chez l'épinette noire. Néanmoins, des différences ont été observées entre ces différentes espèces.
Judy Loo signale avoir envoyé des graines de Pinus pinceana à Dana Nelson, qui ne les a pas encore analysées. Cuauhtemoc Sáenz dit aussi avoir envoyé des graines de Pinus pseudostrobus à Dana Nelson, mais que ce dernier lui a demandé s'il ne pouvait pas lui envoyer un étudiant pour faire le travail. Ron Schmidtling explique que Dana Nelson est complètement accaparé par la préparation d'une visite d'assistance technique, un examen biennal de chaque projet, exigé par l'USFS.
Brad St.Clair demande si ces marqueurs sont les meilleurs pour les études phylogénétiques. Il décrit les travaux en cours de Richard Cronn et d'Aaron Liston pour établir la phylogenèse de tous les pins. Ceux-ci utilisent 12 marqueurs nucléaires (gènes ou fragments de gènes, probablement des introns) à cette fin. Ils détermineront ensuite des SNP (polymorphismes nucléotidiques simples) d'intérêt pour des études de génétique des populations. Une discussion suit sur l'utilité de différents marqueurs pour différents objectifs. Finalement, Brad St.Clair propose un nouveau libellé pour la tâche : Tâche 49 – Déterminer quels marqueurs d'ADN sont les mieux appropriés pour les études sur la génétique des populations ou la phylogenèse des conifères mexicains.
La suggestion est acceptée, et la tâche 49 est maintenue.
Membres : Beaulieu (Canada), Sáenz (Mexique), Nelson – président (États-Unis)
Tâche 50 – Organiser un symposium sur la sylviculture et la conservation des ressources génétiques pour un aménagement durable des forêts, comme événement parallèle au XIIe Congrès forestier mondial en septembre 2003. Jean Beaulieu présente le programme du symposium (ANNEXE J) qui se tient le lendemain et annonce que les communications du symposium seront publiées à part. Brad St.Clair demande qu'on applaudisse Jean Beaulieu pour avoir organisé la réunion, l'excursion et le symposium.
Persuadés du succès du symposium, les membres conviennent du mettre fin à la tâche 50.
Membres : Beaulieu – président (Canada), Vera (Mexique), Schmidtling (États-Unis)
Questions diverses
Résumé des activités du Groupe. Tom Ledig passe en revue les trois résumés précédents des activités du Groupe qui ont été préparés au cours de la période de 1965 à 1989. Il parle ensuite de l'ébauche de résumé des réunions et activités pour la période de 1990 à 2002 qu'il a préparée et soumise aux membres par courriel avant la réunion. Il souligne l'exceptionnelle productivité du Groupe en matière de création de tâches depuis 1993, qu'il attribue en grande partie à la stabilité relative de la composition du Groupe et à la présence d'observateurs officiels. Comme il a rédigé ce résumé il y a seulement quelques semaines, il propose d'y ajouter les réalisations de la XXVIIe réunion avant de le finaliser. Personne ne s'y opposant, il déclare qu'il actualisera le document pour couvrir la période de 1990 à 2003 inclusivement.
Brad St.Clair dit que le résumé lui est très utile et propose de l'afficher dans le site Web. Les membres sont d'accord.
Alvin Yanchuk déclare que le résumé, tout comme sa participation à la réunion, lui a appris beaucoup de choses sur les activités du Groupe et qu'il l'aidera à défendre auprès du ministère des Forêts de la Colombie-Britannique l'appui nécessaire à la participation de Barry Jaquish aux futures réunions.
Tom prévient les membres qu'il faudrait penser à nommer un nouveau secrétaire-archiviste, car il prévoit prendre sa retraite dans quelques années. Brad St.Clair dit qu'il pourrait être intéressé à prendre la relève et qu'il va y réfléchir.
Symposium commémoratif en l'honneur de Basilio Bermejo. Jesús Vargas n'est pas en mesure de fournir des détails sur les progrès ni sur la date prévue de la publication. Les communications sont retenues chez Jesús Dorantes. Elles seront publiées en anglais et en espagnol.
Herbier William B. Critchfield. Brad St.Clair présente la question de l'herbier, qui se trouve à l'IFG. L'herbier ayant été mis en entrepôt, de nombreux botanistes et généticiens forestiers craignent qu'il soit détruit ou se détériore. Le National Arboretum près de Washington (DC), le New York Botanic Garden et Aaron Liston à l'Oregon State University ont offert de le loger. Cet herbier est principalement réputé pour ses spécimens de pins de toutes les parties du monde, pour ses cônes de référence de pins hybrides, y compris tous les nombreux hybrides produits à l'IFG, et pour ses collections de matériel de référence à l'échelle de l'aire de répartition pour les études de Margot Forde sur les variations du pin de Monterey, celle de Jack Duffield sur le pin de Bishop et celle de Bob Callaham sur le pin ponderosa. Les membres se disent heureux que d'autres herbiers aient offert d'accueillir ces collections, mais aussi préoccupés par le déménagement du matériel loin de l'IFG où il est le plus utile aux chercheurs. Le consensus est que le Groupe fasse connaître ses préoccupations à ce sujet ainsi que son souhait que les collections de l'herbier soient conservées à l' IFG et demande qu'une solution satisfaisante soit trouvée s'il s'avérait impossible de les conserver sur place. Brad St.Clair, Ron Schmidtling et Tom Ledig ont été chargés de rédiger une lettre à cet effet.
Collection d'ifs de l'Ouest de Weyerhaeuser. Brad St.Clair informe le Groupe que la collection d'ifs réunie par Nick Wheeler est en danger. Il y a plus d'une décennie, Weyerhaeuser a appuyé le rassemblement et la caractérisation d'un grand nombre de spécimens d'ifs près de Sequim (Washington). Comme Weyerhaeuser a cessé de s'intéresser aux ifs depuis plusieurs années et projette de vendre ou d'échanger le terrain, sans se préoccuper de l'avenir de la collection, l'essai de provenances/descendance est aujourd'hui menacé. Une solution serait de cloner les spécimens et de les déplacer ailleurs, mais le site de Sequim était excellent, et il serait préférable que les ifs y demeurent. Les membres discutent du rôle que pourraient jouer le Groupe et la CFAN. Une possibilité serait un échange de terrain avec la National Forest; Tom Ledig et Brad St.Clair promettent de donner suite. Les deux ainsi que Ron Schmidtling conviennent d'élaborer une recommandation à la CFAN de demander soit au Forest Service d'acquérir le site ou à Weyerhaeuser de ne pas le vendre à des personnes qui voudraient l'aménager à d'autres fins. Tom Ledig demande à Brad St. Clair de lui transmettre plus de détails sur la taille, l'étendue et la base génétique du matériel présent.
Monographies sur la génétique d'essences forestières importantes. Tom Ledig déclare ne pas encore être prêt à s'attaquer à une telle tâche, et, si aucun autre membre se porte volontaire, il propose de reporter la discussion à l'an prochain. Plusieurs membres disent également ne pas être en mesure d'en faire plus et que les tâches actuelles représentent probablement le maximum que peut faire le Groupe.
Collaboration avec d'autres groupes de travail. Jean Beaulieu déclare avoir offert au Groupe de travail sur la sylviculture (GTS) de réserver une salle pour une réunion à Québec, mais n'avoir reçu aucune réponse. Le GTS a peu contribué à l'organisation du symposium et semble encore être en réorganisation.
On discute de réunions conjointes possibles avec le Groupe de travail sur les insectes et les maladies des forêts (GTIMF). Francisco García fait remarquer que le calendrier des réunions de ce groupe est établi deux années d'avance. Toutefois, la CONAFOR aimerait que tous les groupes de travail se réunissent à un même endroit pour échanger des renseignements, et M. García propose 2006. Le Mexique offre d'accueillir la réunion, ce qui pourrait mousser l'intérêt des groupes. La CONAFOR aimerait que la réunion se tienne parallèlement au deuxième congrès forestier national mexicain.
Date et lieu de la prochaine réunion et élection du président
Comme le veut la coutume, le président de la prochaine réunion sera un membre de la délégation nationale hôte. Comme cela a été décidé lors de la discussion sur le rapport national du Mexique, on fera coïncider la XXVIIIe réunion avec le premier congrès forestier national mexicain qui se tiendra à Guadalajara (Jalisco) en août ou octobre 2004. La réunion de travail pourrait avoir lieu à Morelia (Michoacan). La délégation mexicaine choisira le président de la réunion et s'entendra avec les organisateurs du Congrès quant à la date et au lieu exacts. Francisco García demandera au Bureau des suppléants de commencer à planifier pour 2006.
Francisco García informe les membres que, pendant l'excursion, il a reçu un appel téléphonique du SEMARNAT lui demandant de rentrer immédiatement au Mexique après la réunion de travail. On lui a offert une promotion. Il assure les membres que son remplaçant remplira les engagements qu'il a pris.
Les emplacements des réunions de 2004 et de 2006 étant décidés, les membres discutent de la possibilité de tenir la réunion de 2005 à Gulfport (Mississippi). Ron Schmidtling déterminera si le Southern Institute of Forest Genetics pourra agir comme hôte de la réunion ou s'il convient de tenir notre réunion en même temps que la réunion annuelle de la Western Forest Genetics Association.
Clôture de la réunion
Jean Beaulieu clôture la réunion à 18 h.
21 septembre
Réunion avec des membres d'autres groupes de travail
Après le symposium, le Groupe tient une brève réunion avec quelques membres d'autres groupes de travail de la CFAN (ANNEXE K). Margaret Devall rappelle l'historique de la recommandation de la CFAN d'élargir le mandat du GTS. Hans Ottens déclare avoir proposé une légère modification au libellé de la résolution composée conjointement par Margaret Devall et Tom Ledig. La résolution ainsi modifiée a été signée par Jean Beaulieu et Margaret Devall puis présentée au Bureau des suppléants. Hans fait la lecture de la version finale de la recommandation (ANNEXE L). Margaret Devall déclare n'avoir reçu aucune réponse du Bureau et demande si quelqu'un sait ce qui est advenu de la recommandation. Jesús Vargas avance que le Bureau ne s'est pas réuni depuis la présentation de notre recommandation, principalement à cause des changements à la CONAFOR et au SEMARNAT, et que cela pourrait expliquer son silence. Les personnes présentes échangent d'autres renseignements sur les changements se produisant au Mexique et au Canada. Hans Ottens mentionne que Gordon Miller pourrait continuer de siéger au Bureau des suppléants pendant un certain temps, malgré les nombreux changements qui se font au Service canadien des forêts. Jean Beaulieu et Margaret Devall conviennent de faire parvenir une nouvelle copie de la résolution conjointe au représentant de leur organisme au Bureau des suppléants avant la réunion du Bureau.
Cuauhtemoc Saenz passe en revue les plans relatifs à la prochaine réunion du GTRGF devant se tenir à l'occasion du premier congrès forestier national mexicain à Guadalajara (Jalisco). Le GTRGF tiendra sa réunion de travail à Morelia (Michoacan) avant le Congrès, effectuera une excursion d'un ou deux jours, puis arrivera à Guadalajara un ou deux jours avant le Congrès, qui se tiendra en août ou en octobre 2004 (mais pas en septembre). Deux membres du Groupe seront invités à y présenter une communication. Une excursion sera également associée au Congrès.
Margaret Devall demande si le GTS pourrait tenir une réunion avec le GTRGF à Morelia ou à Guadalajara en 2004, et l'invitation lui est faite avec joie. Ben Moody rend compte d'une réunion récente de son groupe (le GTIMF) à Banff (Alberta). Il se dit intéressé à tenir une réunion avec le GTRGF et à collaborer avec le GTS sur la sylviculture des plantations.
Sur ce, la réunion prend fin.
